
Les données de 1991 et de 2006
indiquent une relative stabilité de

la population rurale du Québec. La population
qui réside dans des communautés rurales
situées non loin d’un grand centre urbain a
même augmenté.

Non seulement la population des
communautés rurales situées non

loin des centres urbains a-t-elle augmenté, mais
la croissance annuelle moyenne de l’emploi a
même atteint chez elles le double de celle de
l’ensemble du Québec pour la période 1991-2006.

Les communautés rurales situées
en région périphérique ont vu leur

part de l’emploi diminuer très légèrement, alors
que leur part du PIB a augmenté. Ceci implique
donc que la croissance de la productivité de ces
communautés a été supérieure à celle des centres
urbains.

Les secteurs des industries primaires,
telles que l’agriculture et la foresterie,

de même que le secteur minier occupent certes
une part plus élevée dans l’ensemble des activités
économiques des communautés rurales que dans
les centres urbains, mais depuis 2001, cette part
a diminué puisque celles-ci ont entamé un virage
important de diversification.

On peut obtenir plus d’information sur les résultats
de l’étude en consultant le site Web de l’Union des
municipalités du Québec à l’adresse www.umq.qc.ca.

L’étude permet de remettre en question certains mythes
et fait les constats suivants : 

Membres du Groupe de travail 
sur la complémentarité rurale urbaine Étude réalisée par

No 1

No 2

No 3

No 4

F A I T S  S A I L L A N T S  D E  L ' É T U D E

Les communautés rurales :
l'autre moteur économique 

du Québec

Production économique des milieux ruraux = 47,4 milliards $ 

Chaque dollar issu de la production effectuée en milieu
rural génère 1,48 dollar d’activité économique au Québec,
ce qui représente 22,5 milliards de dollars additionnels
au PIB du Québec en 2006.
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Une étude pour mesurer l’apport
économique du milieu rural

Cette étude a été réalisée par le Conference Board
du Canada à la demande du Groupe de travail sur
la complémentarité rurale urbaine. Ce groupe de
travail a été mis en place par la vice-première
ministre et ministre des Affaires municipales, des
Régions et de l’Occupation du territoire, madame
Nathalie Normandeau, dans le cadre de la Politique
nationale de la ruralité. Le mandat du groupe de
travail consiste à explorer différentes pistes d’analyse
sur le thème de la complémentarité entre le rural
et l’urbain devant permettre de renouveler le regard
porté sur la ruralité, l’urbanité et l’occupation dyna -
mique et durable du territoire. L’étude poursuivait
l’objectif précis de mesurer l’apport des milieux ruraux
au développement économique du Québec.

Un déplacement vers la péri -
phérie des centres urbains

La démographie 

Les centres urbains occupent une place de plus en
plus grande tant au Québec et au Canada que dans
la plupart des pays du monde. La population rurale
habitant le territoire défini dans la Politique nationale
de la ruralité représentait 26,4 % de la population
totale québécoise en 1991 et 26,1 % en 2006.

L’emploi

L’emploi a crû à un rythme annuel moyen de 1 % par
année dans les communautés rurales entre 1991
et 2006, comparativement à 0,7 % par année dans
les centres urbains. Dans les communautés rurales
situées à proximité d’un centre urbain, la croissance
annuelle moyenne de l’emploi a même atteint 1,7 %
par année pour la même période, ce qui équivaut
au double du taux de croissance de l’ensemble du
Québec. 

Le PIB

La croissance du produit intérieur brut (PIB) s’est
révélée plus rapide dans les communautés rurales
que dans les centres urbains entre 1991 et 2006. De
façon plus précise, la croissance annuelle moyenne
du PIB de l’ensemble des communautés rurales du
Québec s’est chiffrée à 3 % au cours de cette période
comparativement à 2,3 % pour les centres urbains.
La croissance économique annuelle moyenne des
communautés rurales situées à proximité d’un centre
urbain a été particulièrement forte, à 3,6 %, alors
que la croissance des autres communautés rurales
était de 2,6 %, croissance par ailleurs supérieure à
la moyenne du Québec de 2,4 %. 

La croissance 
du PIB rural

Cette forte croissance a eu pour résultat de faire
augmenter la part relative du PIB rural dans le PIB
total du Québec. En 1991, le PIB du monde rural
équivalait à environ 18,2 % du PIB du Québec. En 2006,
cette part atteignait 19,6 %.

Le PIB par habitant du monde rural est passé de
moins de 70 % de la moyenne du Québec en 1991 à
75 % en 2006. L’examen seul des données du PIB
par habitant, bien qu’intéressant, peut toutefois être
un piège. En effet, une région où plusieurs résidents
travaillent à l’extérieur de celle-ci affichera néces-
sairement un faible PIB par habitant, ce qui n’en fait
pas une région moins fortunée pour autant. 

22,5 milliards de dollars 
additionnels au PIB du Québec

L’empreinte économique effectuée par Statistique
Canada établit à 1,48 l’effet multiplicateur du monde
rural sur l’économie du Québec. Ceci veut dire que
chaque dollar de PIB provenant du monde rural con-
tribuait pour 1,48 dollar au PIB de l’ensemble du
Québec. Chaque dollar représentait donc 0,48 dollar
d’activité économique additionnelle. Ainsi, le PIB
des territoires ruraux, qui se chiffrait à 47,4 milliards
de dollars en 2006, constituait un apport additionnel
de 22,5 milliards de dollars au PIB du Québec.
Puisque le PIB des territoires urbains se chiffrait à
194,6 milliards de dollars en 2006, on peut affirmer
que l’activité économique du monde rural comptait
pour près de un huitième de l’activité économique
du monde urbain.

En ce qui concerne l’emploi, le monde rural, qui
comprend 848 600 emplois, concourt à soutenir
369 300 autres emplois dans les centres urbains au
Québec.

Des communautés rurales 
attrayantes

Historiquement, les communautés rurales ont attiré
un peu moins de personnes que les centres urbains.
Entre 1991 et 2006, on comptait 3,3 nouveaux
arrivants dans les communautés rurales par tranche
de 100 habitants de ces communautés. Dans les
centres urbains, cette moyenne se chiffrait à 3,7 par
100 habitants. Par contre, comme cela a été le cas
pour la croissance globale de la population, les
communautés rurales situées à proximité d’un centre
urbain ont affiché une moyenne supérieure à celle
des centres urbains, à savoir de 3,9 nouveaux arrivants
par tranche de 100 habitants.

Ruralité et urbanité : des milieux
économiques complémentaires

Le groupe de travail conclut que l’étude permet de
dégager l’existence d’une véritable complémentarité
sur le plan du développement économique entre
le milieu rural et le milieu urbain pour la période
de 1991 à 2006. Le défi des communautés rurales
et des communautés urbaines est de demeurer
attrayantes. 

Part de la population rurale 
par rapport à la population totale du Québec

1991 2006

Population rurale totale 26,4 26,1

Pop. rurale près d’un centre urbain 8,4 9,1

Pop. rurale seulement 18,0 17,1

PIB par habitant du monde rural

70 %

75 %

1991

2006

PIB total du Québec = 242 milliards de dollars
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